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— Faillite de Abegglen, Charles, fabri-
cant d'horlogerie, à la Chaux-de-Fonds.
Date de l'ouverture de la faillite : le 13
avril 1893. Liquidation sommaire. Délai
pour les productions : le 24 mai 1893.

— Succession répudiée de Stauffer née
Œhrly, Marie-Louise, veuve de Frédéric
dit Fritz , quand vivait domiciliée à Saint-
Aubin . Date de l'ouverture cle la liquida-
tion : 27 avril 1893. Première assemblée
des créanciers : vendredi 12 mai 1893, à
9 heures du matin , à l'hùtel de ville de
Boudry. Délai pour les productions : 12
mai 1893. Les créanciers qui ont déjà
produit leurs réclamations sont dispensés
de le faire à nouveau.

— Pour se conformer aux dispositions
des articles 212 et -1175 du code civil ,
dame Sophie née Jakob, revendeuse, de-
meuran t à Valangin , rend publique : a) la
demande en séparation de biens qu 'elle
a formée devant le tribunal civil du Val-
de-Ruz, par exploit notifié le 7 avril 1893,
contre son mari , le citoyen Jakob, Joseph-
Benjamin , marchand , domicilié à Valan-
gin ; b) le jugement rendu par le même
tribunal , le 29 avril 1893, prononçant la
séparation de biens demandée.

Sztrait de la Feuille officielle

PUBLICATIONS COMMUNALES

Commune de Colombier
Service de sûreté contre l'incendie.
L'inspection du matériel et l' essai des

pompes, du printemps, aura lieu le jeudi
U mai 1893.

En conséquence, tous les hommes in-
corporés dans le service de secours contre
l'incendie , sans exception , reçoivent par
le présent l'ordre cle se rencontrer le
dit jour, a 2 Va heures précises après
midi, devant le Hangar des pompes.

Les chefs de corps se réuniront à
13/< taenre, au Collège.

La commission rappelle les dispositions
réglementaires k teneur desquelles :

« 1° Tous les citoyens habitant la cir-
« conscription communale, tiges de 19 a

« 55 ans, sont tenus de faire un service
« quelconque clans l'organisation des ser-
0 vices de secours. Ceux qui, pour nne
« canse on ponr nne antre, ne seront
« pas incorporés, seront astreints à payer
« une taxe d'exemption annuelle. »

« 2» Toute absence non justifiée à un
« exercice ou à une inspection est pas-
« sible d'une amende de deux francs. »

Colombier, le 3 mai '1893. (N. 2909 Ce.)
Commission de Police du feu.

GRAND BAZAR PARISIEN
RUE DE LA TREILLE

MAISON L.A PLUS ANCIENNE DANS SON GENRE
j ====- -
IMMENSE CHOIX DE

CHAPEAUX ^lll̂  DE PÂILLE

pour MESSIEURS, JEUNES GENS et ENFANTS

MODES POUR DAMES ET FILLETTES .

RUBANS , DENTELLÉsT FLEURS , PLUMES
Ganterie, Crava tes, Bonneterie

FâMTËMMB * MHS ff ÉTÉ
-Articles de ménage

Se recommande,
Ç. BERNAR D.

SOULIERS MILIT AIRES
depuis 8 fr. — Qualité supérieure, 10 fr, 50

iraed choix de CHAUSSURES
en tous genres pour

Hommes, Dames et Enfants, à des prix très avantageux.

Se recommande, -*= -̂ IH£TLTEBJfc33Ft..
Rae du Trésor — IVETJCHJLTEJL - Place da Marché

f0f Ven*e au comptant. — Prix fixe*. "W

ABONNEMENTS

1 AN 6 MOIS 3 MOIS
La Feuille prise an bureau . . . .  6 — 3 20 1 80
¦ rendue franco par la porteuse . 8 — 4 20 2 30
i . . .  la poste . . 9 — 4 70 2 6C

Union postale , par 1 numéro . . . . 2 5  — 13 — 6 75
• par 2 numéros . . 20 — 10 60 G 60

Abonnement pris aux bureaux de poste , 10 centimesjen sus.

Cantonales A N N O N C ES  Non Cantonales
De 1 à 8 li gnes 0 50 La li gne ou son espace . . . 0 15

« 4 à 5 » 0 66 Répétition 0 10
» 6 4 7 0 75 
» 8 lignes et au delà , la ligne 0 10 Réclames 0 20

Rép étition 0 08 Avis mortuaire , minimum . . 2  —
Avis tardif , 20 cent , la li gne (minimum fr . 1). Lettres noires , 6 centimes la

li gne de surcharge. Encadrements depuis BO.centimcs.
Dans la règle , les annonces se paient d'avance ou par remboursement.
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PANTALONS j|
pour ouvriers, forte grisette, I
à 3fr. 90 ; doublée extra forte , à I

Pantalons en drap et milaine, H
depuis 5 fr. 90 à 12 fr. 50. R

Chemises rayées, couleur, I
extra fortes , à 2 fr. 25. I

Blouses pour hommes, de- g
puis 2 fr. 75. B

60 pièces de Coutils pour HJ
habillements, depuis 55 cent, à I

Draps et Milaine, depuis |

VILLE DE NEUCHATEL I
24, rue du Temple-Neuf , 24 B

Vente de bois
Samedi 6 mai 1893, la Commune de

Cortaillod vendra , par voie d' enchères
publi ques, dans le hau t de sa forêt (Châ-
ble bossu et Charbonnière) :

'187 plantes bois cle sapin et épicéa,
mesurant 356 mètres cubes,

35 tas foyard ,
25 tas de branches.

Rendez-vous à 7 heures du matin à
l'entrée de la forêt.

Cortaillod , le 29 avril 1893.
Conseil communal.

ANNONCES DE VENTE

Tous les jours

A S P E R G E S
d'Argenteuil et du Pays

Au magasin de comestibles

Cbarlo» §EINET
rue des Epancheurs 8

SIRO P D 0RGE4T
à la Confiserie

Jules GLUKHER -GABEREL
9, Faubourg de. l'Hôpital , 9

MAGASIN VINIGOLE
Terreaux 2 (dans la cour)

Vin rouge Hongrie
(1er choix)

Remplaçant avantageusement les bons
vins de France, à 1 fr. la bouteille (verre
perdu).

Rabais par quantité de 50 bouteilles ou
par fut d'origine (230 litres). 

TOUS LES JOURS
GRANDS ARRIVAGES DE BELLES

FAI.ËES
de 60 cent, à 1 fr. la pièce

suivant la pèche et suivant grosseur

Au magasin de Comestibles
Charles §EINET

8, rue des Értancheurs, 8

BOUCHERIE-CHARCUTERIE
CENTRALE

Au bas de la rue du Château
BŒUF 1er choix

i™ catégorie . . . Fr. i 50 le kilo.
2mo » . . . » 1 40 »
3me » . . .  » 1 20 »

Veau, Mouton et Porc a des prix
raisonnables.

Le tenancier , G. Baumann, se trouvera
tous les jours, de 7 heures à 10 '/a h.
du matin , à la boucherie, et en livrant
constamment de la viande fraîche et de
première qualité , il espère contenter sa
clientèle.

Se recommande,
G. BAUMANN.

BIJOUTERIE ~ ; k
HORLOGERIE Anciens Matuon S

ORFÈVRERIE iïAHipT & Cie:
Bina ehoii dam tom lei gim»i Fondée m 1833

A. J OB Ï N
JÏXi&isox <fta Grttnd Ho M i  da Lao

NEUCHATEL
¦̂WMpWEra*&8M»B»pWg^̂  

jeagan

VENDREDI ET SAMEDI

SAUMON
extra , gras , rosé, à 1 fr. 60 la livre

AU MAGASIN DE COMESTIBLES

Charles SEI^ETT
Eue des Epancheurs 8.

IMMEUBLES A VENDRE

A vendre, dans une belle position au-
dessus de la ville, une propriété de rap-
port et d'agrément.

A la môme adresse, à remettre tout cle
suite ou dès Saint-Jean , un appartement
de 4 à 7 chambres.

Ecrire aux initiales N. E. D., poste res-
tante , Neuchâtel.

SEJOUR D'ETE
Pour cause de départ , on offre à ven-

dre ou à louer de suite une maison de
campagne, située au village des Ponts-
Martel et au pied de la forêt , habitation
confortable qui conviendrait parfaitement
pour séjour d'été, 8 chambres et dépen-
dances, eau k la cuisine. Joli jardin avec
pavillon ; air excellent, magnifique situa-
tion. Conditions très avantageuses.

S'adresser k M. Georges Huguenin , à
Genève, et pour la visiter à M. Charles
Monard , aux Ponts-Martel.

PROPRIÉTÉ
à vendre ou à louer.

A vendre, dans le Vignoble, ou
à louer meublée, pour la saison
d'été, une propriété contenant
onze pièces, écur ies et dépendan-
ces. Jardin potager et jardin d 'a-
grément . Eeaux ombrages. Eau
en abondance.

Pour tous renseignements, s'a-
dresser en l 'Etude du notaire A ug.
Roul et , rue d u Pommier n° 9, à
Neuchâtel.

A COLOMBIER
maison k vendre, de gré à gré, ou à
loirer, desservie jusqu 'à présent comme
restaurant, avec jeu de quilles, grand
jardin , arbres fruitiers en plein rapport.
Belle situation. — En plus cle l'apparte-
ment faisant partie du café, un logement
et grand local pouvant être utilisé pour
tout genre de commerce.

Entrée 24 décembre 1893.
Pour renseignements , s'adresser k

M. Charles Pizzera, Colombier.

VENTE DE BOIS
Le département de l'Industrie et de

l'Agriculture fera vendre, par voie d'en-
chères publiques et aux conditions qui
seront préalablement lues, le samedi 6
mai, dès les 9 [ j % heures du matin,
les bois suivants, situés dans la forêt
cantonale du Chargeoir (Pàquier) :

¦140 stères de sapin.
100 » de hêtre.

2000 fagots de coupe.
2500 beaux fagots d'éclaircie.

15 biilons de sapin.
5 » de hêtre.

Le rendez-vous est au Chemin du haut.
Neuchàtel , le 1er mai 1893.

L'Inspecteur
des forêts du Ier arrondissement.

VENTES PAR VOIE D'ENCHERES

Vente te to de service
Le Commune de Neuchàtel met en

vente , aux conditions habituelles des
enchères et par voie de soumission, les
bois suivants, situés aux abords de bons
chemins, dans ses forêts de la Grand'Côte ,
au Champ du Moulin :

Lot I. 55 plantes sapin . . 37.46 mn.
» II. 38 » . . 24.28 »
» m. 56 » . . 26.66 »
» IV. 14 biilons sapin . . 4.46 »

Les soumissions peuvent être adressées
au Bureau des finances de la Commune,
jusqu 'au samedi 13 mai , à midi.

Direction
des Finances, Forêts et Domaines.



p  Jusqu 'à FT. 22.80 en noir, blanc et couleur — en" lïnï, raye,

Satin pour mascarades » » — .65 » 4.85
i j %  « • * m *¦ » i  a v] Dentelles-S oie » » 3.15 n 67.50

de ma propre tabrication — 65 centimes le mètre. ^ - Echantillons par retour.
Fabrique de Soieries de G. HENNEBERG. Zurich.

» Feuilleton ûe la Feuille d'avis ûe Nenchâtel

PAR

P A UL  S A U M I È K E

Voici ce qui s'était passé. Les che-
vaux cle M. de la Ruscade n 'étaient pas
habitués au feu , et s'étaient effrayés des
détonations successives qu 'ils avaient
entendues. Aussi , comme ils n 'avaient
plus personne pour les contenir , ils se
cabrèrent d'abord et reculèrent ensuite ,
si bien qu 'ils arrivèrent promptement
au fossé qui bordait la route. Le car-
"rosse y fut précipité avec un grand
bruit  ; les chevaux tombèrent pèle-
mêle, brisèrent leurs traits , pendant
qu 'une voix plaintive dominait  ce tu-
multe.

-- Au secours ! Ayez pitié de moi !...
Je suis mort !

Pauvre Boisrobert ! ni le cheval ni la
voiture ne lui avaient réussi I

Renaud avait embrassé d'un coup
d'œil cette scène de désordre qui s était
passée avec une incroyable rapidité.

Voyant que ses ennemis étaient cette
fois hors d'état de le poursuivre, il
avait jugé plus prudent de les aban-
donner sur la route que de se battre
avec eux.

Laffeymas poussa un juron énerg ique
en voyant que sa proie lui échappait
encore. Lui aussi , il avait parfaitement
reconnu Renaud .

— Ce n 'est pas un homme, c'est le
diable ! murmura-t-il.

Puis, se tournant vers d'Esquilly et
Boistordu confondus :

— Allons, vous autres, à la besogne !
cria-t-il.

Boistordu s'élança à la tète des che-
vaux et parvint à les maintenir , tandis
qu3 Laffeymas tirait Boisrobert de la
voiture.

— Vite ! ordonna-t-i l ensuite à d'Es-
quill y, cours à cette ferme que je vois
là-bas , ct amène du renfort pour remet-
tre la chaise sur ses quatre roues.

L'aventurier s'éloigna en courant.
L'abbé se frottait les côtes et appelait k
so i airl e tous les saints du paradis.

Renaud , pendant ce temps, s'efforçait
d'arriver à Blois , où il espérait se pro -
curer d'autres montures ; mais il s'aper-
çut que pour atteindre cette ville , il
faillait absolument modérer l'allure de
ses chevaux. Les courageux animaux
avaient franchi dix-sept lieues depuis
leur départ de Savonnières.

Au bout de dix minutes, il dut pren-
dre le pas. Ses compagnons de fu i te
l'imitèrent , et ils entrèrent enfin à Blois.
Ils avaient mis une heure et demie à
parcourir les trois lieues qui les en se
paraient. L'auberge qu 'ils aperçurent ,
balançant au vent une enseigne ornée
d'un lion d'or, leur apparut comme un
phare sauveur. La duchesse était brisée
de fatigue ; les chevaux étaient four-
bus. Il était cinq heures du matin.

Instruit par l'exemple de Boisrobert ,
Renaud s'enqui t  d'un carrosse. L'au-
berg iste à qui l'on promit une forte ré-
compense, se chargea d'en trouver un.
Pendant qu 'il s'occupaitde ce détail, Mme

de Chevreuse, Chalais et Renaud répa-
rèrent leurs forces et prirent quel ques
rafraîchissements.

Gaspillac et ses amis firent, le verre
en main , l' oraison funèbre de l'Éclopé.

Vers six heures , le maître du Lion
d'or vint annoncer qu 'il amenait le ca-
rosse tantat tendu.  Michel prit les rênes ,
Gaspillac se plaça k ses côtés : Adonis
et la Rapière se hissèrent par derrière ,
pendant que le comte, la duchesse et
l'officier s'installaient h l' intérieur .

— Cette fois , ils ne nous atteindront
pas , dit Renaud.

Cependant , au moment où leur équi-
page se mettait en mouvement , une
lourde chaise do poste entrait à B ois et
s'arrêtait , quelques secondes après, au

Lion d 'or que les fug itifs venaient de
quitter.

Michel et Gaspillac la virent s'arrêter
au moment où la route , décrivant un
coude assez brusque, leur permit de
jeter derrière eux un dernier coup
d'œil. Ils en prévinrent Renaud.

— Ventre à terre , à Orléans ! or-
donna le lieutenant. Nous y trouverons
un relais.

Ils firent sans encombre ce trajet
assez long, et arrivèrent à Orléans vers
onze heures du matin. Sans perdre une
minute , on changea de chevaux et l'on
so diri gea vers Montargis , que l'on at-
teignit à quatre heures.

M m ° de Chevreuse s'était endormie
pendant le trajet. Il fallut la réveiller
pour la faire descendre de voiture. On
avait fait vingt-cinq lieues sans être
inquiété ; on tint conseil.

— Quelle distance nous sépare en-
core du château de Pardaillan ? de-
manda la duchesse.

- Douze lieues au moins , répondit
Renaud : mais si vous consentez à faire
la route à cheval , nous pourrons pren-
dre la traverse et abréger le chemin
d'un bon quart

- C'est convenu , dit la jeune femme.
Partons !

Elle voulut se lever , mais elle retomba
brisée sur son siège.

— Pardon , fit observer Chalais. Re

posons-nous quelques heures ; vous
êtes incapable de vous soutenir, ma-
dame, et je ne souffrirai pas.

— Il n'est pas question de moi,
comte.

— Soit ! reprit le gentilhomme <avec
énergie. Mais il ne sera pas dit que je
sacrifierai tant de dévouement à mon
égoïsme. Je suis las du rôle effacé qiie
vous m'avez distribué dans^etteiafiWe.
Quoi 1 Deux fois l'on s'est battu , et deux
fois vous m'avez forcé à fuir ! Trois
hommes ont été tués, un autre falesg é,
et je n'ai pas même tiré l'épée ! Ej^vé-
rité, mes amis, vous me feriez .douter
de moi !

Renaud se taisait. Il sen.tait que Cha-
lais avait raison.

— D'ailleurs , reprit le comte, il est
évident (que l'on a perdu nos traces ou
que l'on a renoncé à nous poursuivre.
Nous avons tué à nos ennemis la moitié
de leur monde. Ils ont senti qu'ils n'é-
taient plus de force à nous couper ,1a
retraite. Nous pouvons donc respirer" à
loisir. N'est-ce pas votre avis, monteur
de Francheterre.

— Je partage votre opinion , comte.
Pourtant si Mn" de Chevreuse était en
état de soutenir le voyagé, je préfére-
rais gagner immédiatement le château
de Pardaillan , dussions-nous continuer
en voiture, et prendre le chemin le plus
long.

LE

LIEUTENANT M HARDIS

LIBRAIRIE ATTINGER FRÈRES
NEUCHATEL

Henry «Gréville. — Jolie pro-
pr iété à vendre Fr. A 50

L'illustration Salon 1803. » 2 —
Ce qni menrt. — Roman so-

cial , par H. Ner . . . . » 3 50

Vient de paraître :

BARGAROLLE Neuchâteloise
POUR PIANO

par Franck ROUSSELOT. Prix : 1 fr. 50
franco par la poste , ou chez l' auteur , t't
Treytel , près Bevaix , ou au magasin de
musique de Mmo Sandoz - Lehmann , à
Neuchatel.

Belle bicyclette
pneumatique , marque anglaise, entière-
ment neuve , à vendre pour fr. 480. S'a-
dresser à S. Brunselnvyler, entrepreneur ,
Serre , 40, Chaux-de-Fonds.

CHAUX GRASSE
On peut se procurer de la chaux grasse

chez Ghr. Zbinclen , tuilier , à Saint-Biaise ,
à partir du 12 courant.

PflT A ftT7T? A vendre, à très bas
t WAAWÙAV pnX ] un potager à deux
feux , en bon éta t , avec ses ustensiles.
S'adresser à M. J.-A. Ducommun, agent
d'affaires , Place des Halles, Neuchàtel.

BICYCLETTES
neuves, caoutchoucs creux , depuis fr .285,
garanties. Pneumatiques Bouton et G11' ,
Michelin , etc. — Accessoires. Spécialité
d'huiles.

P. &ÉTAZ . plaie Purry 3, HEUCMTEL

A. G-YGER
- MAGASIN DE FER -

Rue St-Honoré. — Place du Gymnase.

Outils aratoires , véritables américains.
Grillages galvanisés.
Fil de fer galvanisé.
Ronces artificielles.
Meubles de jardin , bancs , chaises ,

tables, etc.
Tuyaux caoutchouc pour arrosage.
Articles de ménage.
Paille de fer.

ORANGES BLANCHES
qualité extra , 2e cueillette

ORANGES JANGUINES
Au magasin de comestibles

Charles SEIJVET
rue des Epancheurs 8

SPKIIGI11 BUR&ER
Rue de l'Hôpital el rae du Seyon !i

Draperie et Nouveautés
VÊTEMEN TS sur ]VCesiJiare

pour Homme») et Enfant».

Spécialité de TAPIS en tous genres.

PAILLE POUR LA VIGNE
Comme les années précédentes , Mes-

sieurs les propriétaires et vignerons peu-
vent se procurer de la belle paille à
attacher , aux prix de IV. 1.50 le paquet
de 10 poignées en 45 cm. de longueur ;
fr. 2 — le paquet de 10 poignées en
50 cm. de longueur.

Pour être servi en temps utile , prière
de se faire inscrire sans aucun retard ,
soit au siège de l'établissement , Mail 5,
ou à notre dépôt, rue du Concert 0, en
ville.

Neuchatel, le 24 avril 1893.
Le directeur-économe du pénitencier ,

Alcide SOGUEL.

BRILLAT SOLEIL
Cg > )̂llllïv// ___________________}

SU -<<^& //»*' >K> - .=*

oo '/ I l \ S

ENCAUSTIQUE
séchant très vile se distinguant des
autres cires à parquet par la beauté
et la durée de son brillant.

En dépôt à Neuchàtel : chez Jules
Panier , Alfred Krebs, Alf ed Zimmermann ,
A. Lœrsch , Ernest. Morthier , F. Gaudard ,
Ch» Petitp ierre.

ON OFFRE A VENDRE environ 300
bouteilles vides à bas prix. S'adresser
rue de l'Industrie 24, au second.

APPARTEMENTS A LOUER

A louer, pour tout de suite, à Auver-
nier , un petit logement de 3 chambres,
cuisine avec eau et dépendances. S'adr.
à M. Mathey-Baillot , k Auvernier. — A la
même adresse, à vendre un potager.

A louer , pour la belle saison , un loge-
ment de trois chambres et cuisine. S'adr.
au n° 9, à Serroue, sur Corcelles.

Pour Saint-Jean , à louer , rue des Beaux-
Arts, de beaux appartements de" 0 pièces
et dépendances, et un autre de 3 pièces
et cabinet. S'adr. à la Société Technique.

A louer, pour le 24 juin prochain,
Avenue du Crêt n° 6, un logement de
3 chambres et dépendances , au 1« étage.
S'adresser à l'Etude Wavre.

592 Pour de suite on ponr Saint-
Jean, nn bel appartement de 4
pièces. Jouissance d'un grand jar-
din. Belle situation. S'adresser an
bnrean dn journal. 

A louer , de suite ou pour Saint-Jean ,
Gassardes 1 bis , un très beau logement
de 5 pièces, avec dépendances et jouis-
sance du jardin. Issue rue de la Côte.

CHAPELLERIE
R O BE R T  G A R C II V

RUE OU SEYON H bis et GRAND'RUE 1

Grand choix de clia.pea.iix: de paille pour hom-
mes, j eunes j ^ens et enfanls , à des prix excessivement avantageux.

L'assortiment en chapeaux de soie et feutre est au complet.
MT RÉPARATIONS EN TOUS GENRES "fÉS

GRAND CHOIX DE

PATISSERIES
Pièces à la Crème

SPÉCIALITÉ DE

PATES froids truffés
depuis 1 IV. la pièce

F»I_.TLT ]VE - CAKE
ENTREMETS VARIÉS

saaaasîca^aa
ET

Cornets à la Crème
CHEZ

Jules GLUKHER - GABEREL
CONFISEUR

9, Faubourg dc l'Hôp ita l , 9

M rhîannA û Sée de ° mois> k vendre.
tUlCUUC Le bureau de la Feuille

indiquera . 040
G39 A remettre, pour tout cle suite, un

JOLI MAGASIN
industrie très propre et le meilleur em-
placement de la ville. Le bureau de la
Feuille indiquera .

A vendre nne forte jument brune,
Agée de 7 ans.

S'adresser k Elie Colin , à Corcelles.
A vendre , pour cause de départ , deux

excellentes bicyclettes d'occasion.
S'adresser à M. Hausheer, k Peseux.

VÉLOCIPÉDISTES
si vous voulez monte r une vraiment
bonne bicyclette , choisissez les ma-
chines Adler. Plus de 150 premiers et
plus de 100 seconds prix ont été gagnés
dans les plus importantes courses en Al-
lemagne, Angleterre, Suisse, Hollande , etc.

Bicyclette n° 42 de 15 kilog., y compris
les paracrottes et le frein.

En outre , je recommande les bicyclettes
Victoria et Naumann .

Garantie pour tous vices de construc-
tion.

Fort escompte au comptant.
Réparations soignées.
Machines d'occasion.
Se recommande

H. L U T H I .
Magasin cle vente : Trésor 2.

On offre à céder , à prix réduit , tout ce
qui a paru à ce jour cle la

Bible annotée ,
par une Société de théologiens et cle pas-
teurs. — 29 fascicules non coupés. —
S'adresser à la librai rie Berthoud.

ATTENTION!
On vendra cle gré k gré, le samedi 6

mai, de.'.; les 10 heures du matin , dans
les entrepôts Lambert , à la gare cle Neu-
chàtel , 10 jambons fumés, de 1«» qualité .

A louer , de suite ou pour Saint-Jean
un premier étage remis à neuf , de six
chambres, avec balcon.

Un dit , au 3me étage, également de six
chambres.

Un magasin avec arrière-magasin.
S'adresser rue de la Place-d'Armes G,

au second.
A louer dès maintenant une maison

d'habitation confortable et bien construite ,
ayant huit chambres de maîtres , verandaj
nombreuses dépendances et jardin , située
à la rue de la Côte et à proximité de la
gare du Funiculaire. S'adresser à Eugène
Colomb , architecte , rue Saint-Honoré 7.

CHAMBRES A LOUER

On offre , à des jeunes gens ou à une
famille étrangère en séjour à Neuchàtel ,
deux chambres confortables, agréable-
ment situées, ainsi qu 'une excellente
pension. — Conversation française. —
Prix modérés. — S'adresser rue Coulon 2,
1" étage.

A louer chambre non meublée, rue des
Moulins 21 , au second.

Chambre avec balcon et pension si on
le désire, rue Pourtalès 7, 2me.

Belle chambre meublée à louer, avec
-pension si on le désire. Concert 2, au 3n>o.

ON DEMANDE A LOUER

On demande k louer, pour fin mai, un
appartement de 3 pièces et cuisine, cave
et bûcher. S'adresser à M. Menth , me-
nuisier , faubourg de l'Hôpital , 38.

Une personne seule demande à louer,
pour le mois de septembre ou Noël , un
logement de 2 à 3 pièces, exposé au so-
leil. S'adresser passage Max. Meuron 2.
rez-de-chaussée.
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OFFRES DE SERVICES

Une sommelière, au courant de ce ser-
vice et possédant de bons certificats,
voudrait se placer tout de suite . S'adr.
rue des Poteaux 5, au -I".

Une jeune Allemande désire se placer
pour aider dans tous les travaux d'un
ménage, avec occasion d'apprendre le
français. S'adres. Ecluse 13, au magasin.

Une bonne cuisinière cherche à se
placer tout de suite dans une bonne
maison. Bonnes références. S'adresser à
E. K., poste restante, Gossliwil (Soleure).

Une bonne fille cherche à se placer,
dès le 15 mai, pour faire le ménage.
S'adr. pour renseignements k Mme Tanner ,
à Hauterive.

038 Une jeune fille robuste, qui parle
l'allemand et le français, connaissant tous
les travaux du ménage, cherche à se
placer , pour le 15 mai, comme femme
de chambre ou pour faire tout le ménage
dans une honnête famille peu nombreuse.
Le bureau du journal indiquera.



— C est aussi ma pensée, approuva
la duchesse. Qu 'importent deux ou trois
heures de plus ou de moins 1

— Vous le voulez ? dit Chalais. J'o
béis. Mais, je vous en préviens, s'il y a
bataille , j'en veux ma part.

— Vous l'aurez, comte ; je vous le
promets, affirma Renaud.

Une heure après, on remonta en car-
rosse. A dix heures du soir, on atteignit
le château de Pardaillan. La, du moins,
on se sentit à l'abri de tout danger.

Benaud installa de son mieux les hô-
tes illustres qu 'il recevait en ce do-
maine, que depuis sept mois il n'avait
pas revu.

Il donna à Mm° de Chevreuse une
chambre située au premier , entre celle
de Chalais et la sienne. Il prit pour lui
la plus dangereuse, en cas d'attaque ,
celle qui s'ouvrait sur le palier. Celle
du comte et de Mm° de Chevreuse
avaient vue sur le.jardin.

Il chargea Gaspillac, Adonis et La
Rapière d'occuper le rez-de-chaussée
et de, faire bonne garde.

A minuit , chacun donnait d'un som-
meil-de plomb. On avait franchi cin-
quante-cinq lieues en vingt-quatre heu-
res. Or, en ce temps là , c'était bien
marcher.

(A suivre.)

EAUX ET BAINS
DE

WEISSENBOURC
ALTITUDE : 890 MÈTRES

(OBERLAND BERNOIS) Station de chemin de fer : THOUNE.

A ¦«ce liseur hydraulique. — Appareil de désinfection à la vapeur.
Très ancienne réputation

dans les maladies des organes de la respiration.
OTlVFRTTT rîP ^es n0UveaMX Bains : le 20 MAI.
UU VIiIU U llD des vieux Bains : le 1er JUIN.

MÉDECINS : DIRECTION :
Prof. -Dr HUGUENIN ; G. H A U S E R .
D r ENDERLIN. (II. 3897 c. Y.)

_$/F~ Prospecta» gratis et franco. TfÊ^

SOCIÉTÉ das CARABINIERS
DE N E U C H A T E L

TR OISIÈME TIR-EXER CICE
Dimanche 7 mai 1893, dès 1 heure après midi.

AU MAIL
Rendez-vous à 12 8/4 heures Place de l'Hôtel de Ville.

Le Comité.

N.-B. I<a musique de la Société accompagnera les tireurs.

NOUVELLES SUISSES

La visite de Guillaume II. — Le Gau-
lois publie une interview du président
de la Confédération suisse sur le voyage
de Guillaume II. M. Schenk a déclaré
que la France ne doit pas s'en alarmer.
Il esl vrai que les conséquences du rejet
de l'arrangement commercial franco-
suisse commencent à se faire sentir vi-
vement; il est regrettable que les'pro-
tectionnistes se soient montrés si intran-
sigeants. On croit favoriser le commerce
national , mais ce calcul , juste peut-être
à l'égard des produits italiens, ne l'est
pas en ce qui concerne la Suisse, qui a
donné à la France de nombreux gages
d'amitié. La rupture des relations com-
merciales avec la France a jeté un trou-
ble incontestable dans les conditions
économiques de.la Suisse, qui est obligée
de traiter maintenant avec l'Allemagne.
M. Schenk a conclu : « Il convient* de
donner au séjour officiel de Guillaume II
en Suisse sa signification exacte . Guil-
laume II veut montrer qu 'il ne dédaigne
ni notre pays, ni nos institutions; ridais
il n'ignore pas qu'en le recevant , bien,
c'est tout ce que nous pouvons faire. La
Suisse ne changera pas sa manière de
faire pour cela, pas plus que ses relations
politiques, qui resteront les mêmes. Après
comme avant , la Suisse veut 'rester Indé-
pendante et libre, et sa neutralité spra
toujours le seul gage de sa prospérité, et
de sa grandeur aux yeux de l'Europe. »

— En passant, à Lucerne, devant le
front de la compagnie d'honneur, l'em-
pereur avait remarqué que les képis ne
portaient pas tous le même numéro ; il a
fallu lui expliquer que la compagnie
avait dû être formée de deux bataillons
différents, auxquels la ville de Lucerne
fournit des hommes. Le trajet de Lucerne

(Voir suite en 4me page.)

La Chaux et la Soude, éléments
nécessaires an développement du
système osseux,' sont parfaitement
dosés dans L'EMULSIOST SCOTT et
c'est la un des sérieux avantages
qu'elle a sur l'huile . de foie de
morue simple.

Airolo, 29 avril 1887.
MM. SCOTT & BOWNE,

VEmulsion Scott possède toutes les
propriétés de l'huile de foie de morue,
plus celles des hypophosphites. Elle est
agréable au goût et très facile à être
digérée.

J'engage vivement tous mes confrères
k en faire l'objet de leurs études.

Dr Antoine ALBRIZZI
Médecin du 59e arrond . et du ch. de fer du S. Gothard.

L'EMULSION SCOTT d'huile pure
de foie de morue aux hypophos-
phites de chaux et de soude pré-
parée par SOI. Scott A Bowne, chi-
mistes a New-York, est agréable
au goût et facile a être, digérée
même par les estomacs les plus
faibles.
Grands flacons, 5 Fr. — Petits flacons,

2 Fr. 50.
Dépôts en Suissedons tout-les pha rmacies.

Un je une garçon de 19 ans demande à
se placer de suite comme gardon de peine
dans un magasin ou autre emploi. 11 dé-
sirerait être logé chez son patron. Certi-
ficat de bonnes mœurs k disposition.
S'adresser à Marie Girocl , Estavayer-le-Lac.

DEMANDES DE DOMESTIQUES

046 On demande de suite une bonne
servante , sachant bien faire la cuisine et
connaissant tous les travaux d' un ménage.
Bon gage. S!adres. au bureau du journal .

On demande une bonne qui serait
chargée du service de la cuisine et des
chambres. Position avantageuse. Préfé-
rence donnée à une personne cle langue
française. S'adresser k Mme Scherff , k
Jelle-Roche. 

642 On cherche une jeune fille propre
et active, pour aider à la cuisine et faire
les chambres. Entrée de suite. Bon trai-
tement . S'adr. au bureau de la Feuille
d'avis. 

, 643 On demande une jeune fille sachant
cuire, pour faire un petit ménage et s'ai-
der au magasin. S'adr. au bureau de la
Feuille d'avis. 

On demande, pour tout cle suite, une
bonne cuisinière sachant le français et
connaissant tous les travaux d' un mé-
nage. S'adresser Faubourg du Lac 21,
3me étage.

On demande, pour de suite , une fille
sachant faire une bonne cuisine et tous
lès travaux du ménage , ainsi qu 'une vo-
lontaire qui aurait l' occasion d'apprendre
le français, pour s'aider au service.

S'adres. Hôtel du Jura , Corcelles, gare.
630 Une famille suisse habitant près de

Paris demande, comme femme de cham-
bre,' une jeune fille sérieuse et cle con-
fiance, de préférence n 'ayant pas encore
été en place. S'adresser au bureau du
journal.

OFFRES & DEMANDES D EMPLOI

Un jeune garçon, de 14 à 16 ans,
consciencieux et intelligent , pourrait en-
trer de suite comme commissionnaire
chez M. G. Pétremand, bottier , Moulins 15.

Une jeune fille
de 16 à 18 ans pourrait entrer dans un
magasin, de draps et de mercerie
d'une station de bains , de la Suisse, où
elle aurait l'occasion d'apprendre la lan-
gue allemande et d'acquéri r les connais-
sances du commerce ; en échange, on
aimerait à placer une jeune fille cle 15
àtis.

Adresser les offres sous chiffre X.1691 Q.
à l'agence cle publici té Haasenstein et
Vogler, à Bâle.
—; r?—: : ¦ 

On' demande, de suite, un garçon pour
porter du lait. Laiterie, Saint-Maurice 1.

APPRENTISSAGES

Apprenti de cuisine
645: On cherche, pour un jeune homme

de , '17 ans,,qùi parle l'allemand , le fran-
çais et l'anglais, une place pour appren-
dre la cuisine, soit seulement pour la
saison d'été ou pour deux ans. Le bu-
reau du journal indiquera.

ON DEMANDE
une apprentie pour le travail profession-
nel de couturière, coupe et essayage.
S'adresser à Mme Widmer , k Montreux.' " "" ' (Hc-1637-M)

Apprenti
Une maison de commerce de la ville

demande un apprenti. Adresser offres par
écrit au bureau de cette Feuille sous lettre
D. 641.

AVIS DIVERS

Grande Salle des Conférences
Samedi lit mai courant

à 8 heures précises du soir

XXXIV" Concert
DE LA

SOCIÉTÉ CHORALE
SOUS LA DIRECTION DE

M. Ed. RŒT1ILISBERGER

SOLISTES : M"" E. Bhesi, soprano, de
Lausanne ; M1"0 Emma Ricuucr-San-
doz, alto , de Berne; M. Ch» Troyon,
ténor , professeur de chant , de Lau-
sanne ; M. Ad. IVassermann, basse,
de Bàle; quelques membres de la So-
ciété et des artistes et amateurs cle
Neuchàtel.

VIOLONCELLE : M. Ed. Rœthlisberger,
violoncelliste.

PIANO : M. Alb. Qninche, pianiste .

1. Concerto en la min.,
pour violoncelle et
piano G OLTERMANN .

2. Duo de Roméo et Ju-
liette, pour soprano
et ténor GOUNOD .

A a. A la Hongroise . . |
b. Menuet I „ , ^c. Marche f 

Ferd - DAVID -
d.Toccate |

(pour violons à l'unisson.)
4. La vie d'une rose,

légende pour solis,
chœurs et piano . . R. SCHUMANN .

Les billets sont en vente :
1° Dès lundi 8 mai, à 10 heures, pour

les membres actifs et passifs de la So-
ciété (ces derniers voudront bien justifier
de leur qualité de membres passifs, en
présentant leurs actions).

2» Dès mercredi 10 niai, pour le pu-
blic, au magasin de musique de
Miles Godet.

3° Le jour du concert , dès 7 heures, à
l'entrée de la salle.

PRIX DES PLACES
Numérotées, galerie de face et parterre ,

3 fr. — Non numérotées, 2 fr.

Les 'portes s'ouvriront à 7 heures.
N.-B. — Le dernier train du Régional

partira à 10 h . 20 de la Place du Port
et à 10 h. 30 de la gare de l'Evole.

Betttfcp e Jtitft tmtfltott
^roci JSoimtag-^benïr c, ïrcn 7. unï»

14. Jltiii, Hcrfainmlung ht lier
Œemcwr^ifiapelU.

Une famille zuricoise désirerait placer
une jeune fille de 16 ans dans une bonne
famille bourgeoise, où elle aurait l'occa-
sion d'apprendre le français à fond. Elle
aiderait volontiers la maîtresse du logis
dans les soins à donner aux enfants.
Adresser les offres, avec prix de la pen-
sion , case postale 216.

Société Cantonale ta Vignerons
Assemblée générale le dimanche 7 mai ,

à 2 heures du soir , à l'hôtel de la
Croix-Fédérale, à Neuchatel.

On demande des pensionnaires,
pension bourgeoise, pris modique. S'a-
dresser épicerie rue J .-J. Lallemand.

On demande à louer , ou à acheter
d'occasion , une bonne bicyclette peu
usagée. Adresser les offres poste restante,
Neuchâtel , aux initiales R. Z. 21.

PREMIER INSTITUT DE COUPE
POUR

YSTEHBNTS _ DB_DAMK _ET ENFANTS
M>ie J. DUBOIS, institutrice, pro-

fesseur de coupe, a ouvert un Institut
pareil à celui qu 'elle a eu pendant nom-
bre d' années, le premier et seul diplômé
par l'Académie européenne des modes,
avec enseignement sur la manière de
prendre ses mesures, dessiner et couper
ses patrons.

Les élèves travaillent pour elles-mêmes.
Vente de patrons sur mesure.
Tout vêtement simple ou élégant, est

confectionné dans l'Institut k prix modéré.
Prière de s'adresser Avenue du Crêt

n« 12, Neuchatel.
Envoi de prospectus sur demande.

JACQOES mm
travaillant comme ouvrier relieur,
rue des Terreaux 5, î™ étage, Neu-
rhatel, se recommande a ses amis,
connaissances et au public en géné-
cal pour de l'ouvrage.

$W Ouvrage soigné "iHi

SMpiS "
MM. les propriétaires qui se sont

fait inscrire pour le sulfatage de
leurs vignes sont priés d'envoyer
les clefs au bureau de C.-A. Péril-
lard, rue du Coq d'Inde 2, jusqu'au

lundi 8 mai.
Le Comité.

MESSIEURS LES ACTIONNAIRES DE

LA NEUCHATELOISE
Société suisse

d'assurance des risques de transport
SONT CONVOQUéS EN

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
POUR LE

samedi 13 mai 1893, à 11 '/.. heures
du matin, à la Petite salle des Confé-
rences, passage Max Meuron 6.

Les objets mis à l'ordre du jour sont :
1. Rapport du Conseil d'administration

sur le XXHme exercice.
2. Rapport de MM. les commissaires-

vérificateurs.
3. Fixation du dividende.
A. Nomination de quatre administrateurs.
5. Nomination cle trois commissaires-

vérificateurs et d'un suppléant.
6. Renouvellement du traité avec l'Hel-

vetia.
Neuchâtel , le 28 avril 1893.

Le président ,
FERD. RICHARD.

L'administrateur-délégué,
GROSSMANN.

MM. les actionnaires sont prévenus que
les bulletins de vote peuvent être retirés
au bureau de la Société, les 10 et 12,
ainsi que le 13 mai, de 8 à 10 heures
du matin.

F. NADENBOUSCH
est absent jusqu 'au 16 mai.

LEÇONS de

PIANO et CHANT
M»° ULRICH, Vieux-Châtel n" 15.

SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE
d'entreprises de gypserie et peinture

Ensuite de notre nouvelle organisation ,
nous pouvons nous recommander avanta-
geusement à MM. les architectes, pro-
priétaires, gérants d'immeubles, pour tous
les travaux de notre partie , bâtiments et
réparations. La bonne exécution et la
modicité cle nos prix procureront un grand
avantage aux personnes qui voudront
bien nous confier leurs travaux.

Devis gratis sur demande
Pour la Société :

E" P0ZZETT0 ,
rue des Poteaux n0 4.

Leçons de français
de diction , de conversation française.

Mffip D. MON
Gibraltar 2. - NEUCHATEL - Gibraltar 2.

Dimanche 7 mai 1893
à l'hôtel (1rs XIII  Cantons , à PESEIX

BAL PUBLIC
Offert par la Société des garçons cle la

localité.
Se recommande, Le Comité.

CAFE-RESTAURANT de la GARE
èL Cornaux

Excellents vins. — Bière de 1er choix.
Vin rouge

à l'emporté, à 60 cts. le litre.
— DON ACCUEIL —

Se recommande,
Charles SCHLUP .

Un jeune homme, d'origine allemande,
serait disposé à échanger des leçons
d'allemand contre des leçons de français.
S'adresser, Balance 2, 1er étage, à droite.

Ensuite de permission obtenue, Ma-
dame Courvoisier-Sandoz met à ban sa
propriété du Chanet. En conséquence,
défense est faite de circuler dans les
prés, terres labourées et verger, et de
s'installer dans les promenades et la
forêt.

Les personnes qui désirent jouir de la
vue depuis la terrasse, peuvent en faire
la demande au jardinier ou au fermier.

Publication permise.
Neuchàtel , le 28 avri l 1893.

Le Juge de Paix :
MONTMOLLIN.

Mercuriale du Marché de Neuchâtel
du jeudi 4 mai 1893

De Fr. à Fr.
Pommes cle terre , les 20 litres, — 70
Raves . . . .  » 
Choux-raves . . » — —
Pois » 
Carottes . . . .  » 
Carottes . . . .  le paquet , — 15
Poireaux . . .  » 
Choux . . . .  la pièce, — 30
Laitues . . . .  » — 20
Choux-fleurs . . » — 80 1 —
Oignons . . . .  la chaîne , — 15
Asperges du pays . la botte , — 80
Asperges de France » 1 20
Radis » — 10
Pommes . . . . les 20 litres, 4 —
Noix » 
Cerises . . . .  le demi-kilo , 1 —
Œufs la douzaine, — 70
Beurre cn livre. . le demi-kilo, 1 50

» » mottes, » 1 35
Fromage gras . . » — 80

> mi-gras, » — 70
» maigre . » — 55

Pain » — 16
Lait le litre , — 20
Viande de bœuf . le demi-kilo , — 80 — 85

» » vache . » — —
» » veau . » — 90 1 —
» n mouton , » — 90 1 —
» » porc . » — 90 1 —

Lard fumé . . .  » — 90 1 —
» non-fumé . » — 75

Blé par 100 kil., 19 — 24 —
Seigle » <:2 —
Avoine . . . .  » 18 — 24 —
Orge » 20 —
Farine , 1™ qualité, » 32 —

» 2™« » » 29 50
Son » 12 -
Foin par 50 kil., 6 80
Paille » 6 —
Foyard . . . .  le stère , 12 —
Sapin » 9 —
Tourbe . . . . les 3 m. » 18 —

HOTEL WILDSTRUBEL
Avec dép endances, 85 lits.

1400 MèTRES AU-DESSUS DE LA MER . ORERLAND BERNOIS^|J8P" Ouverture : le 15 Juin "̂ Jff
— Médecin à l'hôtel. — — PRIX MODÉRÉS —

Pour pensionnaires et touristes,
Prospectus sur demande. La nouvelle propriétaire,

M" HIBT - WYSS,
(O. F. 0040) ci-devant propriétaire de I'HôTEL BEAUREGARD, à Lugano.

Promesses de mariage.
Rudolf Luscher, employé de commerce,

Argovien , domicilié k Neuchàtel , et Elise-
Louisa Baillod , cle Gorgier, domiciliée à
Morges.

Naissances.
1. Adrienne-Olga , k Gustave-Célestin

Borel-.Iaquet , mécanicien , et à Elise-Marie
née Reymond.

1. Constance, à Félix-Auguste Rognon ,
asphalteur , et à Constance née Morel.

1. Hélène, à Auguste Ribaux , architecte,
et à Gécilia née Konrad .

1. Louis-Henri , k James-William Hirschi ,
horloger, et à Jeanne-Louise née Meystre.

Décès.
2. Victor Gilomen , agriculteur, époux

de Elisabeth née Schlâpfer , Bernois , né
le 31 juillet 1847.

3. Charlotte-Caroline Piaget, de Neuchâ-
tel , née le 19 octobre 1823.

4. Adrienne-Sophie née Klemmer, veuve
de Jacob-Antoine Hotz , rentière, de Neu-
châtel, née le 29 avril 1826.

4. Philomène-Joséphine Clerc, cuisinière,
Fribourgeoise, née le 27 septembre 1862.

4. Augustine née L'Eplattenier, veuve
de Jean-Frédéric Mury , Vaudoise, née le
5 février 1815.

4. Marianne-Louise née Delay, veuve
de David-Louis Boder , Bernoise, née le
28 décembre 1813.

ÉTAT-CIVIL DE NEUCHATEL

Angleterre
On annonce officiellement les fian-

çailles du duc d'York avec la princesse
Marie de Teck., qui fut la fiancée du feu
duc de Clarence, fils aîné du prince de
Galles.

— A la Chambre des communes, deu-
xième lecture du bill fixant à un maxi-
mum de 8 heures la journée de travail
dans les mines. M. Gladstone a fait
quelques réserves sur l'intervention de
l'Eta t dans les contrats entre employés
et employeurs . Mais il a reconnu que le
bill est nécessaire pour soulager les mi-
neurs. Lord Randol ph Churchill et sir
Ch. Dilke ont appuyé le bill , qui a été
voté par 270 voix contre 201.

Italie
L'empereur d'Allemagne s'est invité

au mariage du prince de Naples, en se
réservant de ne pas attendre , pour re-
venir , cette cérémonie , si elle tardait
trop. Il assure être amoureux de l'Italie.

NOUVELLES POLITIQUES



à Bàle a été très gai. L'empereur a bu de
la bière avec les officiers suisses qui l'ac-
compagnaient ot leur a fait cadeau h
chacun de sa photograp hie grand format
avec sa signature.
(̂ L'impératrice a exprimé le désir , au
président de la ville cle Lucerne, d'avoir
les photographies des enfants qui lui ont
offert des fleurs. A M. Roth , ministre
suisse à Berlin , l'empereur a l'ait cadeau
d'un étui à cigares, enrichi dc pierres
précieuses, comme souvenir de la jour-
née de Lucerne.

L'empereur a fait remettre 400 francs
pour le personnel du train de la compa-
gnie du Gothard , 200 Ir. au personnel
du Central et 200 fr. au personnel dc la
compagnie de navigation de Lucerne.
L'impératrice a fait cadeau à M"10 Hau-
ser, au Schweizerliof, d'une broche a vec
brillants.

— D'après une communication du bu-
reau de renseignements, il est descendu
dans les hôtels de Lucerne, pendant la
journée de mardi , 3,500 étrangers nou-
vellement arrivés. On estime que les
chemins de fer ont amené 20.000 visi-
teurs.

— Commentant la réception de l'em-
pereur Guillaume à Lucerne, la Liberté
ne pense pas qu'elle puisse exercer d'in-
fluence politi que.

« La Suisse, dit-elle n'entend pas sortir
du système de neutralité qui est la ga-
rantie de son indépendance. En France,
on en est absolument convaincu. Mais ce
n'est pas à ce point de vue, c'est à celui
des intérêts économiques qu 'un rappro-
chement est possible entre l'Allemagne
et la Suisse. »

Le Temps dit :
« L'entrevue n'a pas de signification

politique pure, car la Suisse est trop in-
téressée à conserver sa neutralité. La
Suisse est surtout un marché commer-
cial; à cet égard , les moindres erreurs
de conduite se paient à beaux deniers
comptants, et par contre les avances de
courtoisie, comme celle que vient de lui
faire Guillaume II , peuvent constituer
un excellent placement financier, J

Le Siècle dit :
« Le discours de l'empereur Guillaume

prouve que c'est la Suisse qui a sollicité
sa visite. Le gouvernement fédéral évo-
lue de plus en plus vers Berlin. L'an-
cienne affection de la Suisse pour la
France disparait insensiblement pour
faire place à un détachement qui sera
bientôt de l'hostilité. »

On pourrait peut-être Faire remarquer
au Siècle que la Suisse n 'a pas, comme
le chien , l'habitude de lécher qui la
frappe.

— Les journaux de Berlin s'expri-
ment en termes très flatteurs sur la bril-
lante réception faite par les Suisses à
l'empereur. Ils ajoutent que l'Allemagne
trouvera peut-être l'occasion de s'en
montrer reconnaissante.

Berne. — Le Grand Conseil de Berne
a adopté jeudi une loi sur l'impôt. Voici
l'article le plus important de la nouvelle
loi : le propriétaire a le droit de déduire
du capital imposable de sa propriété
foncière les capitaux ou les rentes qui
sont hypothéquées sur ses immeubles et
dont les créanciers paient l'impôt dans
le canton de Berne.

Zurich. — La manifestation du I er
mai a donné lieu à Zurich a une rixe
grave. Des italiens qui chômaient ont
attaqué , à Oberstrass, des maçons, leurs
compatriotes, qui travaillaient comme à
l'ordinaire. L'un des grévistes ayantem-
poigné le contre-maître, celui-ci lui as-
séna un violent coup de pelle sur la tète
et lui fractura le crâne. Le blessé a été
transporté à l'hôp ital; son état est consi-
déré comme désespéré. Le contre-maitre
a été arrêté par la police.

Argovie. — Une odieuse tentative dc
déraillemen t a été perpétrée la semaine
passée sur la ligne du Bôtzberg. Peu de
minutes avant le passage d'un train ve-
nant de Bâle, des individus ont placé
deux énormes pièces de bois cn travers
de la voie entre la station de Bdtzenegg
et le pont jeté sur l'Aar. L'une de ces
pièces fut jetée de côté par le train , tan-
dis que l'autre fut poussée devant la
locomotive jusqu 'à l'entrée de la gare de
Brugg.

Saint-Gall. — Dimanche soir un sol-
dat tessinois en service à Coire a été
écrasé sous les roues d'un train à Sar-
gans. On a trouvé sur lui un télégramme
l'appelant en toute hâte chez ses parents,
sa mère étant morte.

Tessin. — La loterie royale d'Italie a
établi des bureaux un peu partout , et

Ç
lusieurs sont installés à la frontière du
essin, d'où ils font un véritable drai-

nage d'argent , car des milliers dc Tessi-
nois prennent des billets.

— Le chef dc gare de Bellinzone rece-
vait dimanche matin une dépêche par
laquelle une dame d'Olten lui annonçait
que ses deux filles avaient pris la fuite
et qu'elles devaient arriver à Bellinzone
par lo train de 8 heures du matin pour
gagner de là l'Italie. Celte dame priait
instamment qu'on voulût bien retenir
ses enfants. Le chef de gare n'eut pas
de peine à découvrir les fug itives dans
le train signalé; c'étaient deux jolies
filles de 14 et 15 ans, vêtues avec élé-
gance; les petites folles furent contrain-
tes de quitter le coupé et de se rendre à
l'hôtel de la Poste, où on les garda jus-

qu 'à l'arrivée de leur mère, qui avait
pris le train suivant et qui les rejoignit
deux heures plus tard.

Conseil générai- — La session régle-
mentaire s'ouvrira lundi , à 4 heures du
soir , avec l'ordre du jour suivant :

Rapport du Conseil communal sur
trois demandes en agrégation présentées
par des Suisses d'autres cantons; rap-
ports des commissions sur une demande
d'agrégation d'un citoyen suisse et sur
celle dc Jacoby, Auguste-Jules, céliba-
taire, Allemand; les emplacements, plans
ct devis pour les habitations à bon mar-
ché; le crédit supplémentaire pour l'a-
chèvement du collège de Serrieres; l'a-
ménagement de la p laoe A.-M. Piaget et
la construction d'un canal-égout à la rue
des Beaux-Arts.

Nécrologie. — M. Io D p Hipp, ancien
directeur de la Fabrique dc télégraphes
de notre ville, vient de mourir à Hun-
tern (Zurich), à l'ilge de 80 ans environ ,
à la suite d'une maladie de cœur dont il
souffrait depuis plusieurs années.

M. Hi pp, bien qu 'ayant habité long-
temps au milieu de nous, n'a pas élé
mêlé d'unomanière très intime à notre vie
neuchâteloise. Son activité , qui était très
grande , s'est concentrée presque exclusi-
vement sur ('établissement qu 'il dirigeait
et dont la réputation à l'étrange r a at-
teint , grâce à lui , un degré extraordi-
naire. Il est bon cependant do rappeler
ici que M. Hi pp fut l' un des membres les
plus assidus de notre Société des scien-
ces naturelles qu 'il tenait régulièrement
au courant de ses inventions et aux
séances de laquelle il présentait souvent
des communications intéressantes et
toujours originales. Il a aussi fonc-
tionné pendant plusieurs années comme
membre de la commission dc notre Ecole
d'horlogerie.

Mais c'est surtout à l'étranger , ainsi
que nous venons dc le dire , que sa re-
nommée comme inventeur et comme
électricien s'était développée. Son nom ,
il y a vingt ans, avait acquis dans le
monde scientifi que et techni que, une im-
portance qui ne le cédait que de bien peu
h celle du célèbre Siemens de Berlin.
récemment décédé.

Après avoir fait à St-Aubin et au
Locle son apprcnlissagc d'horloger , il
alla s'établir en 1840 a Kcutlingen , petile
ville du Wurtemberg, sa patrie , où , toul
en diri geant son atelier , il s'adonna à
l'étude dc la physique ct fil de nombreu-
ses expériences qui concernaient surtoul
le domaine de l'électricité alors peu
exploité. Il avait , l'un des premiers
parmi ses contemporains , pressenti le
rôle immense qui était réservé aux ap-
plications si diverses de cette branche
dc la ph ysique.

En 1851, il fit voir à ses amis un télé-
graphe dc son invention qui fonctionnait
très bien ct dont l'apparition cul lieu
simultanément avec celle du fameux
télégraphe de Morse qui est aujourd'hui
universellement en usage.

En 1852, M. Hipp fut appe lé à Berne ,
par le Conseil fédéral , cn vue d'organi-
ser un atelier pour la fabrication des
télégrap hes destinés au réseau suisse
alors en construction.

Enfin en 1860, M. le I) 1' Hirsch , direc-
teur de notre observatoire cantonal , l'en-
gagea à venir s'établir dans notre ville ,
où une société constituée avec des ca-
pitaux en majeure partie neuchâtelois ,
lui confia l'organisation et la direction
de l'établissement qui est connu sous le
nom de Fabrique dc télégraphes et ap-
pareils électriques et qui a été acquis il
y a quatre ans par MM. Pcyer , Favarger
& Cio de notre ville.

La liste des inventions dc M. Hi pp est
longue. Nous ne pouvons cn donner ici
qu 'une idée bien incomp lète. Il a perfec-
tionné le télégraphe de Morse etson type
d'appareil a été adopté par le gouverne-
ment ct les chemins de fer italiens , aux-
quels la fabri que de Neuchàtel a fourni
ces instruments par milliers. Il a inventé
un système d'horloges électri ques qui
est considéré comme le meilleur existant
actuellement. Il a construit pour les

observatoires du monde entier des ins-
truments de précision , permettant d'ap-
précier les centièmes et même les milliè-
mes de seconde. De nombreuses compa-
gnies de chemins de fer emploient ses
disques électriques, ses enreg istreurs de
la vitesse des trains , ses télégrap hes dc
gare. Il s'est occupé dc téléphonie, d'hor-
logerie de précision , dc lumière électri-
que , dc l'enreg istrement des phénomènes
météorolog iques ctd' unequantité d'autres
app lications de l'électricité , pour l'énu-
mération desquelles l'espace nous fait
défaut.

Parmi les distinctions dont il fut l'ob-
jet nous citerons le grade de docteur
honoris causa qui lui fut décerné par
l'université de Zurich , la croix de che-
valier dc l'ordre cle François-Joseph
qu'il reçut du gouvernement autrichien
à la suite dc l'Exposition universelle dc
Vienne cn 1873 ct enfin de nombreux
di plômes d'honneur et médailles d'or
obtenus à toutes les expositions princi-
pales depuis 1850.

Des relations détaillées concernant ses
travaux et inventions sont répandues
dans une foule dc publications cle langue
française, allemande, ang laise , italienne ,
espagnole, hollandaise, russe, grecque,
roumaine , etc. et dans tous les traités
classiques des app lications de l'électri-
cité.

Hipp fut un des pionniers delà science
électrique appli quée. A. F.

Concert. — Les nombreux auditeurs
qui assistaient au concert organisé par
M. Albert Quinche , — le second des
concerts donnés en faveur de nouvelles
orgues, — sont sortis enchantés de la
grande salle des conférences : chacun
des morceaux du programme offrait dc
l'intérêt et par la variété des composi-
tions ct par le soin de l'exécution.

Les Novelletten que Gade écrivit dans
un style mi-moderne et dont on suit sans
efforts les mélodies, s'entendent toujours
avec plaisir , surtout lorsqu 'elles sont in-
terprétées par des artistes comme MM.
Rœthlisbergcr , Petz ct Quinche. On a re-
marqué dans l'Andante combien le. vio-
loncelle était chantant , tandis que dans
la Suite de Reinccke , la cadence de la
première partie ct l'espèce de mouve-
ment perpétuel dc la fin ont affirmé la
soup lesse cle main de M. Petz , qui s'est
montré pour le reste le maitre violoniste
qu 'on sait par l'ampleur de son jeu.

MM. Paul Schmid et A. Quinche ont
détaillé avec art les beautés que Schu-
man a su réunir dans ses Variations en
si bémol majeur , une de ses meilleures
œuvres , simp le, limp ide et grande d'un
boni , :i l'autre.

Combien différentes les Variations
pour deux pianos également, de Saint-
Saëns. Curieuse adaptation d'un thème
classique au genre cle composition d'au-
jourd 'hui, ces pages font penser h un
homme qui se transformerait en un
autre homme, gardant toutefois assez cle
sa première individualité pour qu 'on la
retrouve tout d'abord. Plus on avance
dans le développement du thème de
Beethoven , plus le grand Allemand cède
la place au conlrepoinliste français , qui
reste pourtant très fidèle à la donnée
première. — Tout le monde aura remar-
qué avec quelle élégance M"e Calame a
traversé la redoutable épreuve que cons-
tituent ces Variations.

La très ori ginale composition de Knorr
a séduit par ses mélodies, ici très mélan-
coliques et tout à coup fougueuses, pour
retomber dans la désespérance et se re-
lever dans un emportement . Les Ukrai-
nische Liebeslieder sont assurément un
reflet des enthousiasmes ct des découra-
gements slaves, ct c'est ainsi que l'ont
compris le soprano pur ct juste , l'alto
bien timbré , le ténor délicat et la basse
discrète du quatuor.

Le programme portait un autre qua-
tuor voca l , encore des chansons d'amour ,
dont M. Quinche a mis en musi que les
paroles allemandes dc Hoffmann von
Fallcrslcl ien. Le compositeur y a fait
preuve dc soùt, dc force ct de science ;
ces Liebeslieder n'avaient qu 'un défaut :
elles étaient trop courtes, on les eût bien
redemandées mais c'eût été indiscret.
Le serait-ce d'insinuer que M. Quinche
doit préférer les beaux Liedcr dc Brahms
aux exquises chansons des musiciens
français actuels , ct qu 'il nous semble
avoir les coudées plus franches au milieu
des vers allemands '? Nous ne disons pas
cela pour une Chanson, d'Hugo , dont le
refrain vif cl coquet élait délicieux dc
désinvolture. Il y avait aussi une jolie
mélodie et un accompagnement ori ginal
dans le second des Cliants de printemps,
pour lequel on a beaucoup app laudi le
ténor , qui venait de charnier l'audition
cn donnant La rosée étincelle, cle Rubin-
stein. Nous n 'aurons garde de passer
sous silence les belles notes hautes de
M1"" Faure , le soprano-solodccc concert ,
sa décision et sa netteté dans certaines
parties ; il est difficile, cependant , dc
juger un talent comme le sien après une
seule audition.

Toutes nos félicitations cn terminant à
M. Quinche el nos remerciements pour
avoir conduit à bien cc concert dont le
but nous touche lous.

Exposition de peinture. — La vente
des tableaux a commencé jeudi mat in .
Onl été achetés les numéros suivants :
n° 170, E. de Pury, Marchands dc fleurs ,
1,500 fr. ; n" 50, Arlh. Calame , Quai à
Chiogg ia , 600 fr. ; deux aquarelles : n" 7,
Ankcr , Intérieur 100 fr. ; n" 43, P. Bou-

vier , Lac dc Neuchàtel , 70 fr. ; ainsi que
deux eaux-fortes, n 08 165 et 166 de van
Muy den , 55 fr., soit un total dc 2,325 fr.

Concert. — Dimanche malin , de 111 / .,
heures à midi , l'orchestre Sainte-Cécile
donnera un concert au pavillon de mu-
sique.

Vigne en fleurs. — Après les fruits ,
les fleurs. On nous a apporté hier un
bourgeon , détaché à Chantemerle , en
pleine vi gne , et portant trois belles
grappes cn Heurs. Au 4 mai , de la vi-
gne en (leurs ! A quand la vendange ?

On nous écrit aussi dc Trembley sur
Peseux , qu 'une treille dc l'endroit porte
une grappe mesurant 15 centimètres.

CHRONIQUE LOCALE

DERNIERES NOUVELLES

Berlin, 4 mai.
Le Reichslag continue la discussion du

projet militaire. La salle est absolument
comble.

M. Richter a parlé pendant p lusieurs
heures avec beaucoup; cle verve, s'atta-
chant surtout à réfuter les arguments
présentés par le chancelier. L'orateur
fait ressortir que le prétendu compromis
de M. Huenc consiste à accorder au gou-
vernement les sept huitièmes de ce qu 'il
demande.

M. Richter conclut , au milieu des ac-
clamations, que son parti , se p laçant au
point cle vue politi que et économique,
votera contre la proposition dc Huene.

Ce discours produit une grande sen-
sation ct parait impressionner désagréa-
blement le chancelier , qui monte immé-
diatement ii la tribune. M. de Caprivi
s'attache celle fois à relever quel ques
erreurs de détails clans les affirmations
dc M. Richter , el parle surtout en tech-
nicien . Il termine en déclarant d'un ton
décidé que l'adoption du projet Huene
sera le mot d'ordre du gouvernement
pour les élections prochaines. Celte claire
allusion à la dissolution du Reichstag,
qui devient de plus en plus probable
pour samedi , n 'est pas accueillie sans un
mouvement d'émotion marqué.

L'agitation est assez grande à Berlin .
Une foule considérable stationne devant
le Reichstag et attend l'issue du débat.

Berlin, 4 mai.
On lit dans la partie officielle du Moni-

teur de l 'Empire :
« L'impression que l'empereur ct l'im-

pératrice ont rapportée de leur séjour en
Suisse comp lète admirablement celle que
leur ont laissée les belles journées pas-
sées cn Italie. L'empereur et l'impéra-
trice sont revenus avec une joyeuse
satisfaction , après avoir constaté les sen-
timents cle considération et d'amitié
qu 'on entretient pour l'Allemagne en
Italie et en Suisse, n

Tir fédéral. — Nous avons dit hier en
dernières nouvelles que le comité cen-
tral de la Société suisse des carabiniers ,
qui était réuni mercredi à Zurich et
avait , entre autres, à se prononcer sur
les demandes cle Winterthour et de la
Chaux-de-Fonds, a chargé la première
de ces villes dc préparer le tir fédéral
de 1895.

A la même réunion, il a été donné
connaissance d'une lettre do Neuchàtel ,
signée des sociétés de tir , des autorités
et d'un certain nombre de citoyens,
annonçant que cette ville réclame, dores
et déjà , le tir fédéral de 1898. Il est pris
acte de cette demande, qui devra être
renouvelée en temps voulu , c'est-à-dire
dans.trois ou quatre ans, au nouveau
comité central , qui aura à se prononcer
sur le tir de 1898.

Drainage. — Les travaux concernant
le drainage pour le territoire de Cernier
ont commencé mardi.

CHRONIQUE NEUCHATELOISE

AVIS TARDIFS

TONHALLE
Grande salle fln Chalet fln Jardin anglais

Samedi et Dimanche
dès 8 heures

GRAND CONCERT
par la

Compagnia I la l iana
t'OSPI

(Deux clames et trois messieurs.)

Monsieur et Madame Fritz Hoffmann ,
instituteur à Neuchâtel , les familles Hoff-
mann à la Chaux-de-Fonds, et Jakob à
Fontaines, ont la douleur de faire part à
leurs amis et connaissances du deuil
cruel qui vien' de les frapper en la per-
sonne de leur bien-aimé fils et parent,

FRITZ - RENÉ HOFFMANN,
enlevé à l'âge de 9 mois, après une courte
mais bien pénible maladie.

Neuchàtel , 5 mai 1893.
Laissez venir à moi

les petits enfants, et
ne les en empêchez
point. Luc XVIII, 16.

L'enterrement aura lieu dimanche 7 mai,
à 3 heures de l'après-midi.

Domicile mortuaire : Grand'rue 1.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire-part.
On ne reçoit pas.

Monsieur et Madame Emile Dessoulavy
et leurs entants à Neuchâtel ,Monsieur Louis
Dessoulavy à Landeyeux, et les familles
Dessoulavy, ont la douleur de faire part
à leurs parents, amis et connaissances de
la mort de leur chère sœur, belle-soeur et
tante,

Mademoiselle Louise DESSOULAVY ,
que Dieu a rappelée à Lui dans sa 70""
année , après une courte maladie.

Heureux sont dès à présent
les morts qui meurent au Sei-
gneur. Oui, dit l'Esprit, car ils
se reposent de leurs travaux
et leurs œuvres les suivent.

Apocalypse XIV, v. 13.
Enderlie , Torquay (Angleterre), le l»r

mai 1893.

t
La famille Clerc de Rueyres-Saint-Lau -

rent, Monsieur Berset, curé-doyen à Neu-
châtel et sa famille, ont l'honneur de faire
part de la perte douloureuse qu 'ils vien-
nent d'éprouver dans la personne de leur
chère fille et nièce,

Mademoiselle Joséphine CLERC,
décédée à Neuchâtel , à l'âge de 32 ans, le
4 mai 1893, après une longue maladie et
la pieuse réception des sacrements de
l'Eglise.

L'enterrement aura lieu à Estavayer le
Gibloux, le samedi 6 mai 1893.

R. I. P.

Monsieur Paul Hotz et sa fiancée Made-
moiselle Berthe Breguet, Madame et Mon-
sieur Jules Dessoulavy-Hotz et leurs en-
fants, Monsieur et Madame Antoine Hotz
et leurs enfants, Messieurs Charles et Jules
Hotz, Mademoiselle Berthe Hotz, Madame
veuve Georgette Bovet et ses enfants.Madame veuve Uranie Meystre et ses
enfants, Monsieur J.-B. Michel , les familles
Weiss et Hotz, ont la douleur de faire
part à leurs parents, amis et connaissances
de la perte cruelle qu'ils viennent de faire
en la personne de

Madame Teuve Sophie HOTZ uée CLEMMK K ,
leur chère mère, belle-mère, grand'mère,
sœur, belle-sœur ot tante, que Dieu a re-
tirée à Lui, après une douloureuse mala-
die, à l'âge de 67 ans.

Je suis la résurrection et la
vie, celui qui croit en Moi vivra,
quand même il serait mort, et
quiconque vit et croit en Moi
ne mourra point à jatuais.

Jean XI, v. 25.
L'enterrement, auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu samedi 6 courant, à
1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Rue du Bassin 6.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire-part.
ON NE REÇOIT PAS.

Madame et Monsieur Henri Schneider-
Mury et leurs enfants, Edmond et Sophie,
à Neucl.âtel , Madame et Monsieur Isidore
Kernel , à Paris, Monsieur Paul Mury, en
Amérique, font part à leurs parents, amis
et connaissances de la perte douloureuse
qu'ils viennent d'éprouver en la personne

MADAME
Augustine MURY née L'EPLATTENIER,

leur chère mère, belle-mère, grand'mère,
tante et cousine, que Dieu a retirée à Lui,
dans sa 78°'6 année, après une courte ma-
ladie.

Ne crains point car je t'ai
racheté, je t'ai appelé par ton
nom, tu es à moi.

Esaïe XLJJI, v. 1, 2, 3.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'as-

sister, aura lieu le samedi 6 mai, à 3 h.
Domicile mortuaire, rue du Bassin n° 5.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire-part.

Madame et Monsieur Dubois - Boder ,
leurs enfants et tous les parents, ont la
douleur de faire part à leurs amis et con-
naissances du décès de leur mère, belle-
mère, grand'mère, sœur, tante et cousine,

Louise BODER née DELAY ,
survenu jeudi 4 mai, dans sa 81me année,

Priez pour elle.
L'enterrement , auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu samedi 6 courant, i
11 heures.

Domicile mortuaire : Maladière n" 3.

Bourse de Genève, du 4 mai 1893
Actions Oblioations

Jura-Simplon. 124 50 3Vi fédéral . . 106,50
Id. priv. — .— 3°/0 id. ch.def. — .-

Centra '-Suisse — .- 3% Gen. à lots 10i.3ô
N-E Suis. anc. — .— S.-O. 1878,4"/8 St-Gothard . . — .— Franco-Suisse — .—
Union-S. anc. — .— N.-E. Suis.4% 517 50
Banque fédér. — .— Lomb.anc.3»/0 828.—
Unionfin.gen. — , — Merid .ital.8ty, 299 50
Parts de Sètif. — .— Douan.ott.5% 
Alpines . . . .  — .— Prior.otto.4ty, 442 25

Changes à Genève *wnt ¦» ¦¦ kll°
Demandé Oliert Londres . 141.-

n ,m „. ,m „., Hambour 140.50France . . 100.3o 100.37 Francfort Londres. . 25.24 25.28 - r —
Allemagne 123.40 123.50 Esc. Genève 3 %

Bourse de Paris, du 4 mai 1893
(Cours de clôture)

3% Français. 97.17 Crédit foncier 966 25
Ext. Esp. 4% 66.12 Comptoir nat. —-
Hongr. or 4% 96.25 Bq. de Paris . 668 75
Italien 5% • ¦ 93.05 Crèd.lyonnais 765.-
Portugais 3% 23.25 Mobilier fran. — •—
Kus. Orien 5% 69.30 J. Mobil, esp. 
Turc 4% . . . 22.30 Banq. ottoin. . 601 25
Egy. unif. 4% 515.— Chem.Autrich. 646 25

Actions Ch. Lombards 252 50
Suez 2675.— Ch. Méridien. - -
Rio-Ti»to . . . 395.62 Ch. Nord-Esp. 165 -
Bq. de France 3895.— Ch. SaraROsse 191 25

Les parents, amis et connaissances de
Mademoiselle Caroline PIAGET

sont informés de son décès survenu au-
jourd 'hui, à l'âge de 68 ans, après une
courte maladie.

Apocalyp. VII, 16.17.
Neuchâtel , 3 mai 1893.
L'enterrement aura lieu vendredi 5 mai,

à 1 heure après midi.
Domicile mortuaire : Hôpital communal.

Banque cantonale neuchâteloise
Nous sommes nebetenra de :

3»/ 4 ty, Etat de Neuchàt' 1891, à 100 et ir.l.
4 '/» % dito 1877, à 103 »
4«/0 Municipalité do Chaux-de-Fonds 1887, à

102 ot intérêt.
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